
 

 

CULTE DOMINICAL DU 10 JANVIER 2021   
Frère Maurice Mwehu (Pasteur) 
Notre Père qui es aux cieux -61- 
Pardonne-nous nos offenses… 
Matthieu 6 : 9-12 ;  Luc 15 :29-31 
  
Un frère n’est pas une menace, avons-nous vu, dans le message précédent ; et à ce 
sujet, nous avons démontré que si Caïn avait compris cette vérité, il ne tuerait pas 
son frère.  Par-là, nous comprenons qu’un meurtre n’est pas un accident, mais plutôt 
un acte volontaire.  Tuer son frère pour avoir ce qu’il a, c’est une véritable sottise.  
C’est ce que l’église de Dieu doit comprendre.  Le don, le talent, nous proviennent 
tous de Dieu ; et Dieu en est le véritable garant.  
Ce fils aîné avait considéré sa place comme menacée mais le père lui prouva le 
contraire. L’analyse profonde du texte (Luc 15 :29-31) nous prouve que ce fils n’était 
pas différent de son frère cadet. 
Nous nous retrouvons dans la maison de Dieu par l’acte du père et non par nos 
mérites. Comme ce fils ainé, il nous arrive, tous à chercher à voir la différence de 
traitement de la part du père au sujet de ceux qui ont mal agi et qui sont partis, et 
ceux qui sont restés dans la maison.  Israël aussi eut une telle attitude face aux 
autres Nations. 
Dieu nous aime tous et c’est sa grâce seule qui est prise en compte dans notre 
relation avec lui.  Et c’est ce qui se démontre dans ce texte où le cadet, après avoir 
pris conscience de son péché, retourna vers le père qui lui pardonne en organisant 
une fête en son honneur. Quant au fils aîné, mécontent de l’accueil réservé par le 
père au cadet, vit son père venir plutôt vers lui.   
Quel amour du père !   
 
Du père, nous bénéficions, tous, de l’amour d’une manière particulière. Pour prouver 
son amour, aux uns Dieu organise la fête, aux autres cette démonstration d’amour 
est d’une autre couleur.  Dieu a tout pour nous, il nous bénit en nous donnant la part 
qui nous revient selon son plan. C’est ce que fit Jacob à ses douze enfants.  Dieu 
est content de tous ses enfants et n’a que faire de nos réalisations.  Son amour se 
déverse sur chacun de nous de manière particulière. 
Tout cela, bien aimé, nous démontre que nous n’avons qu’une seule porte d’accès 
dans la maison de Dieu, à savoir : le pardon. 
Nous sommes donc auprès du père par la grâce.  Dans le contexte du texte de Luc 
15 :29-31, le père fut heureux de retrouver ses deux fils près de lui, chacun 
reconnaissant l’impact de son amour. Cet amour n’a rien avoir avec notre naissance 
biologique car nous ne naissons pas enfants de Dieu.  
Que retenir d’autres de cette histoire ?  
Les propos du père à l’endroit du fils aîné démontrent que celui-ci avait tout le 
pouvoir d’organiser sa fête à tout moment. Ce garçon possédait tout sans en tirer 
aucune jouissance, d’où sa frustration. 
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Posséder un héritage et sans s’en jouir revient à ne rien avoir. 
Que pouvons-nous comprendre par-là ? Nous nous retrouvons dans la maison sans 
jouir des richesses du père (Dieu). 
Pourquoi ne pas organiser notre fête nous aussi ?  Fêtons ! 
 
Que le Seigneur vous bénisse ! 
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